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Active depuis 1987 dans des projets 
d’éducation permanente, l’ASBL CFS œuvre 
pour l’accès de toutes et tous à l’éducation et à 
la culture afin de construire une société plus 
juste, plus démocratique et plus solidaire dans 
une perspective d’égalité et de progrès social. 
 
Le réseau Nomade est quant à lui un réseau 
associatif d’une vingtaine d’organisations 
bruxelloises dont l’objectif commun est de 
promouvoir la participation des personnes 
concernées.  
 
En partenariat, les deux associations se 
questionnent quant à la place occupée par 
celles et ceux qui s’emparent des 
problématiques qui les concernent, les 
postures professionnelles que cela implique et 
les besoins institutionnels correspondants. 
Dans une volonté de consolider les pratiques du 
secteur social-santé.  Nous cherchons 
idéalement à développer une communauté de 
pratique1 autour de l’approche participative 
citoyenne dans le secteur social-santé 
bruxellois. A cet effet, nous organisons 
mensuellement des rencontres réflexives au 

 
1 Selon le concept de E. Wenger & J. Lave (1990) 
 
2 Bruno nous propose HUC+ pour citoyen·ne·s, usager·e·s 
habitant·e·s LGBTQIA+. 

sujet de la participation, à destination des 
professionnelles et professionnels engagé-e-s ou 
souhaitant proposer de telles démarches. C’est 
dans ce cadre que le 30 novembre 2023, nous 
avons reçu Bruno Vankelegom pour aborder la 
concertation des démarches communautaires en 
promotion de la santé2.  

Présentation des intervenants et participants  

Bruno Vankelegom est directeur de l’asbl Forest 

Quartiers Santé asbl, Maitre de conférence invité 

de l'Université catholique de Louvain (Démarches 

communautaires en santé - Master 2), et 

président de la Fédération Bruxelloise de 

Promotion de la Santé (FBPSanté). Sa 

communication s’appuie sur une synthèse de la 

concertation des démarches communautaires en 

santé (synthèse présente dans le dossier 

ressources du site du réseau Nomade et ici).  

La démarche communautaire en promotion de la 

santé peut prendre plusieurs forme.  

L’un des dénominateurs communs de celles-ci est 

l’inclusion des personnes, en tant que 

citoyen·ne·s, usager·e·s ou habitant·e·s3. Pour 

 
 
                                                                                                                             

Compte-rendu Nomade - 30/11/2023, 09.30-12.30 au CFS, rue de 
la victoire, 26, 1060 Bruxelles  

Rencontre réflexive en partenariat avec le Collectif Formation 
Société (CFS) : Les démarches communautaires en promotion de 
la santé   

                                   Intervenant : Bruno Vankelegom 

http://www.reseaunomade.be/
https://www.fbpsante.brussels/wp-content/uploads/2023/09/fbps-demcom-web.pdf
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discuter, plusieurs intervenant-e-s de milieux 

venant des secteurs associatifs du social-santé 

étaient présent-e-s : Colette Onckelinx de la 

maison de santé du triangle, Bénédicte 

Vanhamme de Bru-Stars, Eva Salman et 

Constance de Crombrugghe de Bruss’Help, 

Marie Pynthe pour la vidéothèque nomade, 

Philippe Vicari du CFS, Simon Lemaire du 

réseau Nomade, Khalid Chatar et Khalid 

Mezroure du CFS.  

La présentation  

Bruno Vankelegom commence par planter le 

décor de la promotion de la santé, en le 

rattachant aux problématiques du secteur 

social-santé. Soucieux des inégalités sociales 

qu’il observe dans le monde de la santé, c’est 

avec la promotion de la santé qu’il entrevoit 

une manière d’agir. Une redéfinition de la 

santé comme une thématique holistique, un 

sujet qui n’engage pas que la responsabilité des 

individus, mais bien celle de communautés à 

plus large échelle. Il souligne ensuite les 

déterminants structuraux affectant 

globalement la santé des citoyen·ne·s et la 

nécessité de penser l’ensemble de la machine 

sociale, et d’inclure les personnes directement 

concernées à cette réflexion.  

Mais comment faire ?  

Face à ces difficultés, Bruno Vankelegom 

mobilise plusieurs modèles théoriques 

cherchant à assurer aux démarches 

participatives d’être collectives. Il dresse 

plusieurs points d’attentions, des balises quant 

aux pratiques participatives, et ce afin d’éviter 

de réaliser des pratiques de « participation-

alibi », de garantir le développement du 

pouvoir d’agir des personnes concernées, et de 

réellement bénéficier des ressources dont elles 

disposent. Le tableau qu’il esquisse lui permet de 

brosser le portrait des démarches 

communautaires bruxelloises dans le domaine de 

la promotion de la santé.  

Il insiste par exemple sur la nécessité de penser 

la temporalité de ces partenariats : est-ce une 

temporalité par projet, ponctuelle et 

relativement courte, ou au contraire une 

temporalité processuelle, marquée par le temps 

longs ? Également il présente plusieurs modèles 

de la participation, à l’instar de l’échelle 

citoyenne de Arnstein (1969), du modèle de 

Rifkin ou de la roue de la participation, pour 

mesurer l’impact participatif des dispositifs 

communautaires, malgré la difficulté de 

formaliser des processus d’évaluations à cet 

égard. Il distingue également l’action individuelle 

de l’action collective, et de l’action 

communautaire, davantage. Ces outils sont 

synthétisés dans l’ouvrage, disponible 

notamment sur le site du réseau Nomade.  

Discussion collective   

Suite à la présentation, l’assemblée collectivise 
une série de questionnements : comment 
concrétiser ces aspirations démocratiques 
contemporaines, notamment dans le cas de 
publics vulnérables ? Comment concilier urgence 
individuelle et participation communautaire ? 
Plus encore, comment faire en sorte que cette 
participation engage de réelles débouchés et que 
les attentes du public amené à participer soient 
garanties ? Il importe aussi d’être honnête quant 
aux possibilités atteignables par la démarche 
communautaire : ne pas viser trop haut 
(fédéral ?) et célébrer les petites victoires.  

 
Identifier dès le départ les besoins, les attentes et 
demandes permet d’ajuster un plan de 
participation à la hauteur de ce qu’il est réaliste 
d’envisager. Comme le dit Bruno Vankelegom, 

http://www.reseaunomade.be/
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pour réussir, il faut une boussole et une carte.  
Face à la difficile conciliation entre urgence 
individuelle et activité collective, l’importance 
primordiale de créer un lien social avec les 
participant-e-s a également été rappelée. La 
temporalité de l’urgence doit être pensée dans 
le cadre de processus participatif. Mais la 
temporalité processuelle de dispositifs 
communautaires, sur le long-terme, doit 
également être pensé, en marge de l’urgence.  
 
La co-existence de ces deux temporalités reste 
un enjeu brûlant qui pose des questions 
pratiques très concrètes aux participant-e-s de 
cette Masterclass. Affaire à suivre, dès le 14 
décembre !   

http://www.reseaunomade.be/

